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"PÉNURIES D'EAU" :  DES FORAGES, ET APRÈS ?

Organisée par l’association "INITIATIVES CITOYENNES DU BOULES" 

et le collectif « ELS BRULLS »
Présence de M. Sébastien Pinel, Catécopol (Université de perpignan)



L’association « Initiatives Citoyennes du Boules » remercie le maire présent pour le prêt de la salle. Elle rappelle que la commune a subi des épisodes de pénurie de ressources en eau sévères entraînant des soucis à la collectivité, d’où la création de l’association.  

Présentation du collectif « Els Brulls ». Le collectif rappelle que sa mobilisation a permis l’abandon du projet de ZAC à Prades pendant le 2ème mandat de M. Castex. L’origine de l’assemblée populaire de l’eau est issue du constat de l’absence de démocratie dans les décisions prises par les municipalités et de la nécessité de se réapproprier un certain nombre de questions dont celle de l’eau. Cette réunion débat est la 3ème d’une série, la première ayant eu lieu à Fillols et la deuxième à Taurinya avec l’ASA de la commune. L’assemblée populaire de l’eau permet un partage d’expériences, invite chaque citoyen.ne à s’exprimer et devrait servir à peser sur les décisions prises.

Sébastien Pinel de Catécopol (Atelier d’écologie politique catalan) est un collectif d’universitaires de l’Université Perpignan Via Domitia, préoccupé par la vulnérabilité croissante des territoires et des environnements. Ce collectif est né en 2024 à la suite de la manifestation et de la tribune universitaire concernant le projet de golf, de lotissements et d’hôtels prévus à Villeneuve-de-la-Raho. Les scientifiques qui le composent, spécialisés dans des domaines distincts, sont soucieux de mettre l’expertise plurielle du collectif au service de la société. Sébastien Pinel constate qu’il n’y a pas d’hydrologue au sens stricto sensu à l’université de Perpignan.
Présentation du déroulement de l'assemblée par Les Brulls : 3 temps où le public est invité à s'exprimer

1er temps : retours sur les difficultés éprouvées lors de la sécheresse de 2023 / avis sur la gestion de la pénurie d'eau

2e temps : information et question sur l'hydrologie avec Sébastien Pinel de Catécopol

3e temps : perspectives et propositions pour prendre en main la gestion de l'eau

I - Comment avez-vous vécu la sécheresse 2023 ?
(La parole est donnée aux personnes présentes dans la salle)

● Des sentiments de colère et de stress :
Parce que la problématique de la pénurie d’eau n’a pas été anticipée, en amont, par les politiques publiques locales
Parce que les restrictions et décrets imposés par l’Etat via la préfecture ont été faits sans concertation préalable notamment avec les municipalités. « A Bouleternère, on regardait passer l’eau dans les canaux sans pouvoir l’utiliser ». Grosse crise. Les maires se sont insurgés contre les décisions de restrictions du préfet. 

Parce que don de l'eau à Ille sur Têt alors que cette commune construit un lotissement de 600 logements (Bouleternère)

Parce qu’à Prades, les stades étaient arrosés alors que les propriétaires de jardin et les agriculteurs étaient en arrosage très restrictif.

Parce que les chênes et les cyprès mourraient de sécheresse à Caudiès-de-Fenouillèdes tandis qu’un projet de golf est prévu à Villeneuve-de-la-Raho.

Perdu dans des règlementations incompréhensibles. 

Stress au point d’avoir pensé à quitter le département.

● Irresponsabilité :
Manque de responsabilité des propriétaires face aux bouches d'eau du canal qui fuient, pas d'entretien des canaux, économie d'eau inscrite depuis l'enfance non appliquée aujourd'hui (Bouleternère)

L’association de Bouleternère « Initiatives citoyennes du Boules » a tenté de quantifier le nombre de forages dans la commune, non dans un but de contrôle mais pour connaître la réalité des faits, elle n’a obtenu qu’une réponse. 

Arrêtés préfectoraux successifs, mauvaise solution répondant à l’urgence, faute d’anticipation de la problématique du manque de ressources en eau prévisible dans les P.O. Fuites sur les réseaux de distribution.

Choquée par le manque de responsabilité de certains citoyens et leur gâchis de l’eau

Absurdité des busages du canal pour stopper les fuites, président de l'ASA de Mosset. On a coupé la gestion d’arrosage de nos ancêtres.

● Sentiment d’injustice :
Injustice de favoriser le tourisme avant le maraîchage

Problème sur la gestion de l'eau, opaque, pas d'intégration du public sur cette question, priorité à l’économie du tourisme et aux intérêts privés.

Inégalité de traitement (pas de jardin mais des piscines). Interdiction de vider les piscines depuis.

L’agriculture a beaucoup souffert en 2023.

Sentiment d’injustice sur la gestion de l’eau par la préfecture. Crise mal gérée. Il aurait fallu limiter l’arrivée des touristes. 

● Prise de conscience :
C’est la première fois que je voyais les vignes et les cyprès sécher sur pied.

Les sécheresses augmentent en nombre et en intensité.

Il va falloir faire avec moins.

L’eau est un bien commun. Besoin de s’organiser pour faire face.

Besoin de reprendre en main la gestion de l’eau. A permis de découvrir le labyrinthe de la gestion de l’eau, son fonctionnement et la distribution.

Impuissance face au climat.

Le climat change vite, créer de nouvelles réglementations qui s'y adaptent.

Inquiétude autour de la disparition de la biodiversité et de la microfaune.

Manque de respect de la Nature. 

Esprit de délation pendant 15 jours. Dégoût et crainte.

Les conflits autour de l’eau existent depuis la nuit des temps surtout en pénurie. 

Peur d’une guerre de l’eau possible. 

On n’a pas l’habitude de la pénurie. Prendre conscience qu’il se passe quelque chose.

Intervention de la correspondante de l'Indépendant au sujet de la conférence d'Olivier Hébrard, docteur en science de l’eau, à Serrabone, gros budget prévu pour gestion de l'eau et aménagement en conséquence (Ex. Carcassonne)

1 bis/ Organisation de la pénurie d'eau
Les décisionnaires ont fait au mieux mais se sont sentis un peu seuls.

Maire de Bouleternère, pas possible de satisfaire tout le monde.

Pas d'information de la part du syndicat de l'eau.

Arrêtés injustes et incompréhensibles.

Assemblées + rencontres = connaître l'adaptabilité et la vulnérabilité du territoire.

Solidarité entre amont et aval des canaux du Conflent, décidée par les ASA.

Côte Canadair à respecter. Volume d’eau suffisant des barrages pour récupération d’eau par les Canadairs en cas d’incendie.

Pas assez de récupérateurs d'eau chez les particuliers.

Syndrome de la mémoire courte, 2 ou 3 ans de pluie et on aura oublié la sécheresse...il ne s’est pas passé grand-chose depuis la période.

II- Catécopol 

Présentation de leur structure et activité

Historiens et hydrologues (trop peu nombreux)

Conférences : eau, menaces et tensions ([Ciné-Débat] Hydros : L’eau, cycle de la vie - Université Perpignan Via Domitia) 
3004 millions de m3 utilisés en 2021 dans les P.O donc 80 % est prélevé dans la nappe du Roussillon. Il existe un déficit pluviométrique depuis février 2022. Passage en négatif de 50 % depuis. Tous les pluviomètres sont en rouge dans les P.O. à quelques-uns près. Le syndicat mixte des Pyrénées Orientales et le BRGM (Bureau de recherches géologiques et minières) surveillent et publient mensuellement la situation des nappes phréatiques.

Carcassonne : Végétalisation des murs, des sols et de l’espace urbain.

Hydrologie générative

S'inspirer des techniques et méthodes d'Andalousie

III - Perspectives et propositions
- Débit réservé aux rivières à adapter à chaque territoire au lieu d'appliquer des moyennes

- Changer d'agriculture : moins gourmandes en eau. (87% de la ressource en eau va à l’agriculture, selon Catécopol)). Le paysan crée le paysage.

- Entretenir les canaux (Baho)

- Réfléchir à d’autres règles de partage de l’eau

- Commissions extra-municipales

- Eco-gestes

- Connaître les forages pour quantifier l'eau qui reste (pas pour fliquer)

- Education : temps long et sans garantie des effets

- Changer le fonctionnement du barrage (période vidange, etc.) conçu uniquement pour écrêter les crues sans tenir compte des problèmes de sécheresse. (La gestion des barrages a changé à partir de 2023, le barrage de Vinça n’a pas été vidé cette année, Catécopol)

- Il faudrait que les canaux sur les réseaux gravitaires fonctionnent l’hiver pour permettre d’alimenter les nappes phréatiques

- Interconnexion entre les villages

- Désimperméabiliser les sols (Carcassonne), les fleurs sont bien adaptées. Mettre de l’humus sur les sols.

Fin de la réunion, proposition de continuer à organiser des assemblées populaires de l'eau.
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